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ABONNEMEl\TS 

France 

Un nn ...••.... 
Stx mots ...... . 
Trois mois ..... . 

LA 

6 , 
3 , 
1 50 15, 

GRÈVE DES VOTARDS 
Pal'!uitomcnt. nom de d1eu t 
e.u· le temps qui cour·t. lu r;,.,.v~.: des l'c· 

fltrcls ost une galhcuse IJinaise. 
IYuutunt plus gulheuso qu'il y a mèche do 

Jo prutlqucr, sans gr'Unds urius, ni gr·ands 
cfl(wt:o;. 

Yu pltS IJcsoln d'aller chct·chcr· midi à 
quutmr.o hcumH : (''c.t nus i !'implo quo 
d'a,·nlcr· un ùcmi-bli'Oc. 

Quond r"rlJ>pllquc JP. jou•· de lu rotolllcJ·ic, 
m• Heu cl'nllcr f•llf'C le jU(;(fliC ù lu sN~llon, 
on 'en ' J tout ~cnlilllonl chez Je J,i ll'ol du 
c(JJn t>t on h'écluhc ll'uu lllmn. 

On f:Jat lu l 'ltUI.lcUo ot- HIHIS pJw., do nlic­
moc , tout n ~hume •tunt Jo ~Of·ilf~ r· - on 
J roU )U en plein Jo 1 •/{ ra dr \1alt1rrl . 

Du dimoncho 24 Avril au 1er Ma11898 
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R É D A(;'I'JON & AD~IINIS'I'RATJO~ Un an .. . ..... . 

Rue Lavieuville (Montmartre), Paris 
ABONNEMENTS 

E:z;téricur Six mois ..... . . 
Trots mots .. . ..• 

8 , 
4 • 
2 • 

LES . . . . . . . . . .. .. . . 

Ainsi, l es bons bougres, y a pas œerreur: 
ce n'est foutt·e pas colonneu..x 1 

Resto à savoir si c'est efficace? 
Donc, pat·lons-en : 

• 

On sait tous que la mécan ique gouverne­
m enla le fom:lionne en grnissan ~ ses rouages 
a'·ec le pognon qui nous est harbollé par 
l'impôt; 

On suit aussi que ln principale occupation 
des houfre-galette de 1' . .\quat·ium est de vo­
ter l'am pot; 

Et dam, nous sommes tous d'accord : ù 
savoir que l'impôt e::;t bougrement lourd! 

Que faire pour chunget· ça f 
Les trucs J)Qliticards dont on a es~ayé 

,iusqu'ici n'ont abouti à rien: on n rempluré 
de député~ par d'autre~ députés. géné1·eux 
en pt·ome .. ses ct qui nous faisaient miroitct· 
une cut·guhon de dëgl'èvements et de ré­
Cormes. 

.. Hien n 'e.c;t venu 1 
Que di~-je Y Trop do tulles nous ~ont tom­

bées "illl'le rs\hle: nu lieu de diminuet', l'im­
pôt n'a fuit que gro~il' duns de sacrées pt·o­
}lOI'liOJls, 

Det•nlt'•a·ctncnl, pout· Jo ft·imc, on u fnit 
:-;ornhlunl d ... dt.'>gr·e\'ûl' les petit cnulplu­
t'hlll'li · r~ t. <lan~ les \'lllc.o.;, do nous tlfl}ll i­
mr1t'l'tl•·l a•oi. 

~fols. lflllti'O, Il fu\llh'LIIl M1 t' plus quo 
poh c JI OUI' ne Jlll ~·u perec\ c,Ja• (]llo e'c~t 1 a 

un c'O\lJl doc luqu l ct quo l'hn), Il 'u h : tet· 

-

• 
pour lous au moins au.;si lour d qu'anmt : 
il n'aUl·a fait que changer de fOJ•m e l 

Pom· s'en convaincJ·e, il faut ~uYoil· quo 
le tas de millions que gaspil le l'Elut ne vu 
jumuis en diminuant, muls au contraire, 
sans cesse en augmentant. 

Donc, tous les dPgr èvcm ents cJu'on fcm 
sém hlunt de nous sen ir ne sont que de lu 
frim e - un coup de réclum c électorale ! 

En réalité, c'est toujour·~ Jo populo qui 
fi nonce- direcLement ou indirectement ! 

Y a- t-il espoir d'ol'l'h·cr il quclq ue cllo ..... c 
en changcunt encor e lu couleur du ù~pul T 

Ut }>euu! On pout on coller d'au~si l'tilh­
caux, d'au~si sociulos, d'uu-..sl fulminant 
qu'on voudl"d, - cc sera t()ujour·s lo même 
ritournelle 1 

La méconique gou,·crnomonla1 i.:on -
nue1·a it fonctiomteJ·, sun que l'opim.ln 
bourre-gu lette l'enll·u,·e on rien. 

Pour qu'il y uil du chungomcnt, tl n'' :t 
pas h·cnte-six fu{ · tn:-. d'(lpêt• ,. : il n'~ 
qu'une! 

11 ~·ngit do dé ·lnnC'hca· 1 m 
ofln de lu fiche dun l'lmp .. n 1 a 
ncr .. 

El c' t justement 1 H'l' qu 
lai nul o otllc 1co liU 1 \ ( •1 
du hon. 

gu ffet, J nu· d 1 1 < l au,-, 
~<Hn ('J n ment le - ou 
l'Ill d J 1 fHUlr dllf Il 

• 
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L~PF.RF. PETNATIU 

! 

n. ûn nltL'Hdnnl... d'nutt·o jniul 'lllC d'y col-
lor ll s h:\tou~ dan" les t·otws. . 

Pntatrac 1 \1oil:\ quo tout HO r~ahno ct, i\ l'agl-

tntiun .de tout il l'licuro, succ~do un c:tlmo do 

dmollùrc . 
Celte garce do mét:auiquc u hesom d~ 

nott·o irn pnl~ion : c·o~t notre Yole qui lUI 

donne l'élan. 
El ct•t (•Inn, nous le lui don non ... JMr. Jo 

!':CUl fuit clc notre \'otuillct·io - ahstraclton 

fnito do ln eoulcut· du candidat. 

-o-
])ct•nlôrcmcnt t'ncc:lparemcnt du bU• :walt 

scmbl6 onfbmm'c1· les pnuvrcs macrLrOnis :. a~x 
CJUatrc coins du patelin, le populo. ruuspPt:ut. 

'l'urcllcmcnt, tes anarcho~ no l:u:>sèrcn~ pas 
passer uno telle •.•ccasc sans fit' he leur gram de 

Quo le t,·po ù qui nou~ clt!léguons uott•e 

Stl.CI'PO :--0\Ï' ct·uincl<'· ::;oit un r6nc\ un oppor­

tunm·d on un sociale. c'c::;t le mcmo tu bu<". 

Le::-: <lil'igcants s'en moquent! . 
1 'imp01·tant est quo nous \'ol.tons 1 

sel dans la qucsuon : . 
1 

.A .Ancône, entre autres, P.Am1 '~•ox•·, nn r1c 1e 
caneton publié par ~la.lates~a et quelq u~~ cn­
pnios, prit hardiment pa.rh pour les uustou · 

.tlicrs. 
I,a gouvenance n'y alla./Jas par q~atro che­

mins: olle prufit:t de que quos mamfcstanc~s 
qui eurent heu :\ ~~ncôno pour liche le gra:ppm 

sur. les copain:; do 1\\m·•·.,ztoxg. . . 
1\us::;i lu ~ou,·ct·twnce n'a pàs la~t Jo 

trac dcg conillons qui ~c ( roient audoc1cux 
on YOtaillunt ]1our les cRndidats s'affit·mant 
socialos :::;ur leurs nffiches, que des lions 
bougres qui, nyant les pieds nicl<cl&..s, rûfu­
sont de Yoter. 

ceux-li! l'embislrouillent carrènent 1 

C'est qu'aussi, ceu."\:-lù lui coupent les 
V ÏYI'f'S 

El. foutre. ln. gouYei·nanco craint ~n fa­

mine plus que tout: voyez-v_ous l•'élls.q~e 

et. toute la Yermine budgétivot·e . obilrt·S 

de s'enfoncer des briques ot du strop de 

grenouilles 1 . 
Or, c'est.i ustemenl celle perspeclt v~ de. la 

famine que ln (;rém· des Pvfords fait Imre 
aux quinquets des g1·osses le~umes. . . • 

En effet, ainsi que je l'ai déjà sermr·. la 

fonclion du député étanL, sut·tout, de _voler 
J'imoôl il ~·en suit; que, t'cfuser de nommer 

un boÙffe-galelte ou se torchant avec le 
liu1letin de vole, équivaut -par ricochet­
à refuser l'impôt. 

-0-

Aus::-:i mille tonnerres. savez-vous, les 

bons bougres, q~e si. à la foir~ électorale 
qui s'amène.les electeur:; <le II'OIS ou quatre 

circonscriptions étui ont assez finauds pour 
envove1· rebondir tous les candidats ct pour 
refuser de rubriquer un houffe-galeUe, 

Ce serait un sale co np pom·Iu fan fu re gou­

T"ernemcntale 
~lincc de mornifle l 
Cet·tes l'atout ne suffir·ait pas pour. lu fou .. 

J , 

t re à cul. 
Il y fu nt de plus sérieux bochons, nom de 

dieu 1 _,.. 
Mms, cré pêtard, ça lui serait un avant­

goùlr de la crevaison. 
EL c'est pourquoi, les fisLons, y a pas à 

bai;guigner : 
Hardi, la Oréoe cle8 vota.rds1 

Et que ça ronfle, J'outre 1 

AU PATELIN DE MACHIAVEL -

Il y a bo~m temps que le fameux :Machiavel 

suce ·les pissenlits par la. racine. Mais,l'animal 

n'est ]JaS lllOl't. tout entier! Il a. laissé Un COChon 
d'hér1hgc quo les gouvernants italiens ~c 

transtnoltcnt précieusement et dont ils usent 
avec un sact:o culot :$a roublardise crapuleuse 

ct ~cs manigances scélôratos, gr.i.ce auxqu~llos 

ils ont, jusqu'ici. réussi à. écorcher le mal!ien­
rcux populo italien. 

Que did·je, ù l'écorcher~ 
A le saigner ù blanc, nom de dieu ! 
Et C('la ~ans qu'il y ait trop de sérieuse re­

biffe. 
ActrJellcment, jf n'y a. pa"; à. tortiller: le po­

vulo it Llicu c~t tout bêtement en tr:tin de crc,·er 

de f,dm. Ils sont 1:'1.-bas. dans cc riche }.JaYd -

l'un dcli plus- hea.ux ct des plus l'crt~lé!:l du 

Jn(Jndc - d·H centaines et des centaines do 

tnilJc qui n'ont pas uue croüte de pain i sc 

foutre sous ln dent. 
«Que ne tl!) l'ovoltcnt-ilt;i' » vont objecter los 

bon IJ ug c . 
JU·, WP. lMlP:rc"l fist.ons, il en OHt d'aux commo 

du 1 1 ut JI c(Ui n'a ,,as tortoré depuis huit 

jo 1 ; Il n'nut.l>lul) cie. nerf1 plus c!c :mg clam; 

'Il· \ ... ot 1 ti so !nt b..!nt moonr nus routi-

pllt "· 
IJ ' . utro, le craul/H~I; d'o .tom <: de-

W.! Il. 1 tr JP .ttrocc , une r.,u tiludn de pay an~; 

f!t cl · l' )1 n.U' Ul(· sc Ile hon t tL mani rostf; r. 

Un r at,- ot bil1i n'.~ Jl.lR élt· Jo dCI·nfC'l' .~Je 

Les jean-f<mtrc de la haute ava.1ent espérc 

tuer lé c.:-.ncton -mais un canard :i la. vie dure 1 

Une demi-douzaine de saisies antérieures et 

l'arrestation successive de quntro ou cinq de 
sos gérant~ ou ('ciitcnr::; ne l'avaient pas ficliu 

bas· de même, la. nouv~llc cr .• pulcric ne tua. pas 
l'.dG;TAzto:-Œ : elle continue 3. paraîtrè! 

Quand les marchands d'injustice t~nrent :\{a.­
latcsta et les autres, ils sc gr:~tteront leur 

cilrou~llc p•JUrl·~c ct ~c dèmand~re}lt à. quelle 
sauce 1ls foutralCnt bten leurs vtcllmes. 

Los poursuiYre pour délit do presse? Tl.-; n'en 
>oulaicnt pas .cmt.cndre pn..rlcr, parce tJ.lle ça. 
n'alhit pa'!.l assez loiu. 
Enc~Jrc moins ,·oulurent-ils les pour~uh•re, 

kif-kif les quelques canln.ines de bon:s liougres 
c1 d<> bonnes bou6'resses arrêtés au cours des 

manücstanccs : ils n'aurnient, de cc chef d'ac­

cusatiOn, pu leur administrer que quelques 
semaines - au plus, quelques mois - de 

prison. 
Les cha.ts-fourri•s vou!:~ icnt mieux 1 One con­

d.Amn:ltion Caùêe .... queiq nes années de bonne 

petite rèclusion.... · 
Comment s'y prendre? 
C'est pas di(ficilc pour des fils de Machiavel! 
Pendant trois mois ct demi - car l'arrcsta· 

tion de )[ala.tosta. cl des autres remonte à. jan­

vie:r.- les enjullonnés ont ruminé sur le sort: 

qu' ils a.llaient fa1rc,.i leurs Yictimcs. 
lls viennent de se décider ]lOUr l'o::socia 1 ion 

de malfaiteurs ! 
N'en tombez pas le cul t>ar torre, los camaros 

et sa.clwx que les chats-fourrés italiens n'ont 
pas « emprunté n celle horreur à. nos enjupon­

né!;. n:eo au contraire, c'est los nûtrel'S qui ont 

pêché cette saloperie dans Jo Code ma.zaro-
• 

DlCfUC • 
• Je vous l'ai dit : Machiavel a laissé de sa 

graine on It:llie! 
Il Y a nrés ci'unc vingbiné d'années que les 

ma.rèbarids d'injustice de par là-bas ont inventé 
1 (($1)0cialion de uwl(ailcmr.~. 

)f<llate.sta. en sait quelque <.;bose: il en a déjà. 

bté, - pour le moins doux fois l 
Et ça ne l':t. p:1.s guéri 1 
Au lieu de se fiche dans un fromage et d'y 

digérer. placidement, il a continué a propagan­

der- un peu dans tous les patelins. li a. vécu 

en homme libre - cc qui Yant mieux que 

d'a.masset· des rentes- secouant ~cs idées aux 

quatre vents cl faisant b•mte aux plais-culs àe 

leur esprit de soumissiop. 
-o-

c 'est ces jours-ci que v:a se dé•\'itler à. Ancôné 

le uonvcau procès d'associatiotî do matfitilcurs 

emmanché contre les copains ile L\.GrrAzro::..~::. 
o~cra·t·un le:> condamner y 
On va voir! 'l!out e;;t po::~sibfe de la pa,rt des 

clnts-fourrés ct des bourgeois cntripniHé~. 

Ge qu'il ~·a de ~ert:~.in, c'est c1uc leur procës 

ne se bouclera pas sans soulever des protesta­
tions. 

Comme \)rcsquc toujuurs c'est d' Angletcne 
qu~ part l'miti:1tivc : 

A t,ondres, circule une: protestation- contre 
la scéli·rateslio des ju~es ttaliens - ct elle se 

coavt·e cl'unc trifomll~c de signatures : écri­
vains, s6cialos jndépendants,~. anarclws,- Yoire 

même les marxil>tes clc la ::>oçial Democratie 
Federaciun. 

Et nous autt·cs, en France, laisserons-nous 

défiler oottc iniquité hans gueuler contre? 
Allèz dune parler do c:.a aux sucinlo:~ ! 
l':l.l' le tomvs qui court, cc~ hougrcs-lti - ct 

tous cou..x qu1 sont embistl'ouillès de politicail­

lorio - n'ont <!n'un dada dans le CJtl'on: les 
6lcction.;! 

Si Vtm, inllh,tcz1 ces moineaux-ln \'OU expli­

queront cpt le moiHcur )llO~·en de pa·otc..;tcr -
contro n tmp Jrlc <(IIOi -- co t de Yütcr 1,our 

ou~ ct de les c·n,·oyqr :\ 1'.\qu:u·lum. 
Qucllo bln uo 1 

tru' lJLlO c'c l t.161'ioux ot quo Jcs rualhcu-
reu t c tt fiJi • o d eidc.H' ~L IJouffci· .1 

leur t1hu .... 

Sa un' out pt ot 'fitc~ conll'o los vn.chel'ios do 
je.111 fOUtro d~ ln b.lUtC, il B'.Lgil de :f':l.l'rO elu 

potlu,- y a (fiiO ~ 1 de vrai 1 

ENFERS POUR GOSSES 

Que les cnpitnlol' oxplolt nt l'twnlrne 'fU ' 1 IJ 
eRL dons ln rorcc dn J'ftgt· qunul tl 1 t u, t ' 

ct bien rfllMJ ttuond iln Ju houL d~> hrt• '' 11

1ln 
IJilCS Jdlos ciÔ VIIHJdC JIOJl déS(J (•i - 'JIIllf 1 

/ 

tout, sauf Jo jugcollc- cc L uun f ho ' 1 

mcnl churognnrdc. . 1 } 
~Inif' nu rnoins, s'ils en sentawnL o ,c ()ln, · 

les jell:l·foutrc tic la houle J10 1lrl:ntrml.. r){ofi,(JllJIII ~ 
Un S··cmhl..,nt d'excusa:" 1 ont prs pour 1 homme 

.. · · Il n 'n qu'à. nP fa 
solide IJUÏ subill'oxpl01l11L10n. l · 
l'en•lurel· S'ri no regimbe pas . OUf; !C JOU , (~Cil 

donc ((ti•ii est do la fumille de~ angmll.f·.~ tt ·1ue, 
comme elle!', il en pince pou~ être (;co• c '. VI • ·;.." 

Et le chnmenucrutc poUJ·rmL ~o~clur<' ·. « L~~ 
prolos ont tort de nous en voulotr u nou J liÏ n(.. 

devJ·aicnt s'en prenùre qu'ù eux-mémec; c eur 

malheur. » · 1 1 Lou •rres 
De fait il semble bien que. SL ç.::. lons r:. 

nvoient l'es pieds plats et t·ehtsn•en~ d.c se ~reve~ 
pour les riches, ceux- ci n.e pourrnum~ guen~ les 

I forcer, vu (JU'il "J' a ù pcme un copttalo pour 

quinze à vingt prolo!'. . . 
A un contre quinze, y a ~chtre pn~ li bnt·~m: 

gner: la résistance seratl Imposstbll;l aux çha 

meaucrules et
1 

:<ile populo ,-ouhlll, lis ~crtnenl 

oùli~;cs de démissionner. . . 
Oui, c'est ainsi que ça se pnssera•t. ~~ l .. u 'lucs­

tion était toute simple: ~e !'achant cxpl01lè:.J les 

prolos foutrnienlles pieds d.ans le plat. . . 
:\fais voilt\ justement le lnc: pour p~uv<!n se 

rebiiTer, il faut Youloir cl pour le voulu1r, 11 faut 

sa ''Olr. . • 
Oa-. nom do dieu, nous sommes plus lg'llOt'lm .. s 

quo <.!es carpes! . 
Il n'y a ~uère de nott·e faute : les JE:mn-fonlro 

n'nttende~t pas qne nous ~)ons uge 1rhomme 

pour nous loutre le grappm dessus; 1ls nous 

choppent ou snul du nid ct nous pn~senl'{lnt' une. 

telle filière d'engrenll!::"Cs, de Inmmotrs e~ d~ !l!é· 
caniques, rahottcuses de ,jugcolle et de '"ll'th~é 
quo polit ù petit, on en vient à ne plus !'a\·ou· 

que' courber l'échine. . . 
C'est dire que le boniment .des. r1char 1~ qn1 

voudraient excuser leur oxplotlat10n en bnvant 

cc tes prolos n'ont qu'il ne po!-; l'accepteu est 

une mauvaise excuse. 
Si ces sacripants nous lnissuienl los cçmùêes 

ft·nnchf's jusqu'à vinst-et·un ons cl n'u\atOnt la 

prétention de nous fmre trimer à leur profit que 

Ûll jour où on commence ù être élecl•'nr, leur 
excuse pourrait pat·altre valable. 

Seulèmenl, cc n'est pns le cus ! 
Ils ne se contentent pus d'as~ouplir tout gos­

ses, les flls du populo. en les gavunt d'une ms­

truction dègueulasse: ils aiment au~si il les 
cl•oppcr, tout gringalets) presque ù la sOl·hc de 

la crèche, et à les atteler illico nu turbin. 
Ça.J c'est la plus abominable charogncrie de ln 

boulc ronde: 
L'exploitation des gosses 1 
Et foult·eJ ça ne tend pns à diminuer - .1 u con­

traire! 
Plus on vn ct plus les cnpitalos s'uhgncnt pour 

faire trimer les momes. 
Ça conte moins cher 1 
Et puis, çu a une autre conséquence lfUC les 

explottour:; ont prû..-ue: le fiston l'C L•·ou,·c ninsi 
fait·c concurrence au père sur le murché du tt·.~. 

vnil. Déjà nous O\'ions la J'emme qui dt pul11it le 
turbin ù l'homme: voici maintcnunL quo le· 

go:o;sos s'en mêlent. 1 

f.'esL ce que los jean-foutre de lu hnule u ppcl­
lent « les beautés de lt1 fouuUc t -. 

-o-

Pour exploiter les go:-;se 1 les ct upulut ds ont 

plus ù'un JOint. 
'Il y a d'abo•·d Je coup de l'upprcnti '-ilS': on 

colle le gosse à l'alchm· ct on lui fuit a~llph le· 
fonction:-. d'homme de peine. 

li y a aussi des l.Jagncs où on n"c pot 1 t 

mont que des momes, sou~ l'h\ po 'Il r 

de fuire de lu holtc une vague écolo pr "'"'­
nellc . 

~1uts flchtrc, le pire enfer 1 our 1 
c'est ces cochonnes do mni'ion d • "n,.,, 
on cluc~ucmuro les pctiol..c;, - 1 1 
pour d msiç;;niOnnles bnùiol 'l"' Il{ 

r6prôhcnsiolcs dnns une OCl 1 
posant qu'allos ~ fussent CtH.·or t 

A un àgc où 1 · pnuvr<'l J d 
qu'a ROIIlisser '•iul', ;\ l' r 
i'i 'lu trurtionn a· JU ' d 
hesotn,- on 1 s OUl1 n, l' 
ktf-kif ÙOH IOl'ÇRt .... 

1 ~Ill' l'Xl t\lllO l t U l 
L 11 1 nu a ' tl t n !Ul 

ùnu oo mnuJu .. l 

-
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ju plnt' qUt'lqm• lu} nu su&· les tloux ~uror~ où 
tl u }ln s~ : 

n 1 colin û'uborrl dons la colo111l' <lo Hologno, 
dm lu limal .!\lm n<'. R\CC promO<; e, ,.;'d ~hHl 

us t sng' qu'un honhornmc eu pmu tl'~pH'e • de 
lo t'Cndtl' :\ e pnri•nt.s. • 
~hu (l le rtm•c hm Imre 1 Il ~· a dnns ln c lotuo 

un s.tl(' •·nlichnn. èc qu'on np~llc 1111 numil­
n•c•• :o, qui prnliquu \n « chnriLè t•lu·ôlicnne » 
commb lous f>S puretl" : on fuisnnl le plu· tlo 
tn1sùros poe;~, hies ! . 

Dè.s que le paternel" dun des pcltlS c. ela' ns 
font des d6murchc<; pour tirer. leur llston do ccl 
enTer, le ra·ocna· :i s'aligne hypocl'ilcmcnt pour que 
le ,\Jrcelèur de ln colonie u qn1. Ju mim~tèrc, ou 
demande do IU\'Ull:\:1 les tlonnu m :Hl\'1\\S. 

S'al lo fnut. cètlc vorminc noire écl'il aux p:t­
•·cnls 011 fnit écrire Il'S gos::;cs pOlll' dit'C f(ll:ils SC 
trou' eut il ln coloni~. J,,f.Jof do us le pnrsuhs ter­
re:,. 1re. 

l.o petit gas qni nt'~cril, dè..:cspéré po1· le refus 
de. sn libérnt•on.- rctu~ muquement motin~ par 
les {ê~uitcriP~ du rulachon, - s'évada du bu~nc 
ùc \olognc. Il fut I'Cpri!' p•·csr{u~ aus!::i~ul cl, 
cello fois.,. expédié à ln muison c c cort•cclion Je 
E' ssoc::. en Lot et Garonne. 
:~ lH~ino O J'J'Ïv(l~ on lui lu va Jo. lèlc cl on lui ùi l 

que re mot d'ordi'C est: ( C~ùct• ou c•·cvcr! 1. 

Ce n'ûtnit pas Q.xag~ré ! Duns cc bagnc.qtu c~l 
gar.lé par une compagllio du !)11 1ignarJ, l'cmpt'l­
sonncmont cellulaire csl rudem~>JJ~ commun. 
Ain~i ueuxyri~onniers, ~Iw·el cl \'\\tut-gn,y1 sont 
restés de 1;> à 18 mois en cél!ule, pour s'ètre rc­
billës conlt·c leurs gar~lç-cbiourmc .. 
~.ù. nolrc petH gas en cndLu·a de vertes cl cie 

pa::: m• 1rcs' :\lais, ce cJui Je Coutil oo~ro plu~ à 
ressau t que ln vachcno de ~es ga•:d•c~s. ç ~st 
l'astuce du ratichon de 13ologne qut lUl C:~I'IVIL 
trois ou .qua: ro fois. toujOU"S li )'poc•·ilc{llcnt 
mielleux, ct lm ser iuantde rêrilPt' des pnténutrcs 
et de bien oht-ir à !'CS supét·ieurs. 

AuJourù'hui, il est libre ! 
Ço. n'a pas élé sans pcin.o! Quanrl_ il rut pour 

sortit· on le pistonna dtu· rtün ùo ·le fb1~o engDgcv 
dans un régiment de 1\lnclugnscar. . 

Il n refu!'é .ct il a eu JJaug.cement_r.ru.soll..L -
Toul de méme:, les camnro~, comment trou­

vez-vou::: la sauccî 
\·oilà un mome.qu'on colle uu bagn(" ct.commc 

ses bouneaux se rendent compte que Je~ sup­
plices qu'il y a endur.ès ne l'ont p~s prédt~po~~ 
à avoir à la }Jonne ln gat·cP. de soc1été actuelle, 
gua nd on e~t pour le lillèrer 0!1 cher<;:he O. J'crn-
ocrliflcoltel' pour l'envoyer à ln~atlon·. . ' 

De .Mudagascar, le puuvrél u en scrtHL lil'l'C­

mcnt pns rm·enu : il ,. anroit été D_lllngé par les 
fièvres ou démoli par les Hovas rcyolté~ qm ne 
veulent pas sc soumettre aux en\'ahtsscttr~ . 

EL son oraison funèbre n'eut pus élé longue : 
-<C Bon dèhm·•·as ! » auraient grommel~ les jean­
routre de ln haute. 

-o-

Le flslon a eu les pieds nickelés, - et il est 
libFe maintenant! 

D6t·ision ! Cochonne de liberté 1 La seule qu'il 
ait- sans conteste - c'est la liberté de crever 
de faim. 

Seulement, commQ il a rudement pùli de la 
mauvaise orgtu;lisation acLuclle, àu lieu d'~LJ·e un 
docile esclave 11 sera un bon fieu eu pmçunt 
ferme pour l'abolilion de tous les enfers, 

Et d'm·rnche-pied. il va s'atteler à faire éclore 
la !'t{ison galbeuse où ln mistoufle. l'exploitation 
et toute::; les horrcw·s autm·ataires seront (!,·a­
nouies cl oit. les coudées franches, n'oyant plus 
ni pati'Ons ni mo.ltrcs, on sera lous fro.ngins sur 
la houle ronde. 

- -
' 

A Coups de tJ.•a.••ehe-t 

L'amnist1o mJlitaire. - L'autre J'our, la P~,;­
TI'I v. HtJ't III.JOUE u publié le texte c ln loi en 
qucstwn,- et il a l.Hcn fnllu nvouer quo l~s puu­
\'rPs boug1 cs condomn~ pout• inûi ... caplinc ct ré­
bel hon en sont exclus. 

\lrm;, pout ~uoi a'oir scrinl: le c'bntrnirc il n'~ 
R pnr; qumzl• JOUrs V 

Ho t1 l'crrl'!ur • cmnrui~, pos un mot ! 

cs Mtll 1 nJOUlc l.o Pr.Tn J.: J h l' le sorde dl~~ 
c- c •ux o proma de dis ta·rhuc.r dr s grt'lcc oux 
cr 1 omrn,.. n lurnuO pour mda ctpluw d a'\!bel­
« hon. JI de wnt udJ•• llr de d~mnndu de 
c ru d • pe nr· ou pr/ot(Jdcnl d la H. 1 ••• " 

(Jn n p 
A ,.. 1 

•at 1 n friÏl\U X 
1nn1 l J 

( fouh P du J opulo 1 

• 1 ol 1 111 1 '1 thou 

• 
ol lndt clplinu unL 11nr .... 11romos o till tnl -

niNlJ·o. 
Cn "'' leur l'ttit·c un h •lie jntuho 1 
'\fm 'lu'1ls sc conorolt•ut: ur leur do·. mll\ult 

que sur c tnmbour du 1·é ?uncnt, -on t h lUU 1~ 
ruppcl t'<l~ctoml. 

ee••••••••••••••• 

Mh·Hlquo cnudldnt. - 11 cm pleut cie tous lcfl 
cnliht·c~ illl~ cantlilluls 1 . , 

~lt1i~ ronlrc. lt, seul (!Stimuhlc cHt echu lfll.n 
dôgoltu Zo d'Axn el donltl u unnoncé lu t·tmd•­
dnlnrc tlnns le de•·nicr numéro de ln Vm•H.t.l· ~ 
un lmc blanc. !!':• • 

(;a fuiltoul de su ile ~on ger ù ,. ëhsque ! 
('"est un estimable concurrent qu'ont 16 .les 

bo~rriq ue,s minislél'iellcs.Si lP.S \'o.to rcls n 'tHmcn t 
pus si trutl'c:::. cc sct·nH lr>t_lr cpmhdut:. ça _rm·ual 
un houflc-rrulcllc écononuqne et son p1~otm se­
ra1t moin:f coùleux que los pots-de-,·m cL lüs 
chcque~. 

Poisson d'Avril 

• 
Air : On les pend rn! 

Pt 11 pit• crt4clule qu'on lantarnr 
Ji 1 qut cO!tpo druts toas U•s ponts, 
Allume un prm mie"~· la la.nil)rJte; 
'J'u déul(t;;queras {e8 (ripow>, 
L. , t·cmJga ts c:t lc-1 ct tf 11 ~. 

Du canùidat sur ;;on affiche, 
~\ 1'cnufc n[as [c V(llfl babil; 

r r .l ' fi r ' ~.;,·cs promesses, cc 9rt t .: r:n c11c. 
Poisson cl'avrtl! (~ rots.) 

Cc blctguettr, llfln qu'on. l'élise> 
Do n~o (( lonr uc f ro(csswn. 
l"oadrait, ~le t' l~tul, dr: l' E:·>lisc, 
Pour toujours, ;;;ans ré•ni . .::sio:1, 
Fa·t·c la Féparatirm. 
Candidat, il (ait la JIT'Ont~ssc 
JJ'cnr:nycr· le prl•lrt' en c:rtl: 
Ifonorable, il sùt a la mcs~c · 

Poisson d.' t1vril.' (4 fois.) 

• 

Ccl ~fJi·orctl:, pourri de vice. 
De (aire four ayant le lrttc, 
Au villageois simple cl nocice 
Sur son aflichl', sans mtc-mac, 
Pt·nmct un bureau de tabac. 
Pour wt artt re, gw·dt! lou GOt,~ 
1J.:Jn gogo. car l·e burcatt qu'il 
Tc promet, c'e~t une carotte: 

PoisMn cl'arril! U fois.) 

Ct> troi.<~iè ~ e, dan,; .;r.:s uflichat:, 
Sur un ton. pt·otcdour ct fier, 
J>t·OI)ICt aux Ner.:ltJttrs godiches 
Un gram{ canal, utt port de mer, 
Del'. route~, un ch,•min de fer. 
Cortclusion. accour IWtt~e : 

Le p<t!JS n'a pus nlêmc tm ;il; 
Le railwa y "'ünroltJ en {Wt1ie : 

Pois~M d'acril.' (·'t fois.) 

Bo11 peuple, <i Lille comme ic Tat·uc.s, 
1Yc crois plus au.·· 1 olitiqueurs; 
/m[,crbc.: ou bien t:icill,..~ barbes, 
Forts Cil raro{r..:. mais traquCllT'". 

Tou~ le~ tribun.~·~ont das truqueurs, 
De grancls mot~ ils tiennent boutique: 
l'tl jour, quand l'uura.~ tUt ftt;;il, 
Tire dcssu~ lee pvlitiquf' : 

Poisson <far rit.' (-~ fois. 1 

Aux !Jons /,ottgrcs encore ct,tLrenn~a de prrju· 
gés, (ailes lirtJ 

En Période Electorale 
Par E . MALATESTA 

Comme I•.NTnn 1'1\ Y').\ , {rt bror·/,ur<'J Es l'f mooft 
fr t ~; IOIIAil' c t ou {«,,.,,, dwlogttit: c'est UII C ci­
' ull'ntc t r litf]tlr' rlt1 l(/1 !) 11/lJ •r•t•l: wc ocudnt•l 
tm an(ltr/to dt , ut 1 t t, n "" b tic Dcgrt ,,. 

~ 

d'at•tl""' nlllt/r.JII 11 t t/IJt•lll l~ [Il Ill/, l ~ ti .. 

1 ,,,. '"· 

1/r:rcmp{llirfl • dl'll ~~nfhurlt. ,._ 

/ 10U1' /tt iLJl r W di/fit llf& tf {l ~ t IJr-fJ• 

clmra il t'Nt e;r.p/.d [ lltJ. rH 1/ J, 1 > Jl 
J,I.IH,IOIIAI.r. flfl;/; t'C')IlUIL IJIH tt Jrt~lrt fit f 1 lîi t 
dr. r'l.!tU Ofllf tlfl J'r, li J'J 1 A Il, 1 J, Il /~ U 

villr. (J\l rllltllutrlrn), J'nt t • 
, s • ••r • s a & 

LES VERRIERS DE RIVE-DE-GIER 

Depuis plus d'un mots il y o une grl;\'0 it lt. 
Compn"nic générale ·le HlVe-<le-Gtcr-CoU7.nn,­
~r , . '~uluè et lit-ée Ile longueur pur les cnpi-, 
lttlos. 

Ces jean-foutre se sont mis en tête de raire 
crever de fuim leurs prolos> SOU!' prétexte qu'ils 
ont fait ùc mauvaises t1fl"llires. 

Elle es_t mauvaise celle-lù! 
Ouand ces gri"ous ont gagné du pognon à ln 

peîie ont-ils doul:Îé le ::-alaire des ~nrbmnm·s ? 
Evidemment nonl Us sont donc mal venus u 

\'Ouloir. leut• bnt·boller une port. de leur po-ye, 
mointcnunl qu'ils ne fonL plus de brillantes af­
faires. 

Elles charognards n,y vont pas avec le tl_os de 
ln cuill~1·e : un quart de ëhlllinution su•· une JOUI'­
n6e movenne 1 

Tnrcl1ement, les ver1·icrs n'ont rien \'oulu sa­
voir ; ils ont plnquu le bagne et, maintenant. les 
exploiteurs cherchent à embaucher des faux­
frères. 

Ce qu'il ). a de plus enquiquinanl pour les 
prolos de ~o. verrertc c'est qne les patron~ ~e 
Hive-dc-nicr ne sont ens sr~uls à parler ll·~ dmu­
nution : il pm·oit qu il Yir nl qe sc former une 
garce d'association de mnlfaiteut•s entre les pa­
tr(lns des veneries :i. bouteilles de la r6gion l)'On­
naho. pour opérer une diminution snr lo Stlluirc, 
du meme calibre que cello ùe Hivc-ùe·Gicr1 -

soit de 2:, pour cent. 
Lee prolos n'ont clone qu'à sc bien tenir. !

4 
Von L-ils aceoplet· ce serrage de vis t 
Je sonhnite pour eux qu'il n'en soit rien. Hcste 

à savoir comment ils vont s'aligne•· : il y a la 
grùve - ct il \' a attssi le sabottago ... 

E\•idcmmen·t, Je vro.ijoint seraiL de lirer des 
plans pour vh•re suns vermine pntronnle. C1est 
tr~s fo.tsable ... avec du nerf cl de l'initiative 1 

1 

• ••••••••••••••• - AUX CHANTIERS DE LA SEYNE 

Les pauvres bougres sont rNamés, nom de 
dieu! 

I.e copain qui, il y_ u quin~c jours,.. prMictic;m­
nait une cole mal Lutllée1 gruce a 1 mtervenlton 
de la bourrig ue minist6rtoUc, s'est fichu lo cloigt 
duns l'o!if : les grévh;tes sont roulés, purement 
et simnlcment 1 

L:l. cfl:lt'!gation venue a Paris a fait chou blanc. 
Dam, du moment que les bons bougres m~"'ncli­

goHent cl jérémient piteusement - uu lieu de 
p01·ler haut el d'cxi~er - pour((UOi les gro..,~es 
fégnmes ,. prëlcraient.-ils attention f( 

Cc n'est pus avec cles bittons de sucre d'os·gc 
qu'on fait caner les richards. 

Les prolo~; de lu Se, no l'isnoraient,- mnlhou· 
reusemcnl pour eux! · 11~ tlotvent le so,·oir main­
tenant,- à leur délrimcnt. 

J .n leçon leu•· pl'Ofllcl'u-t·cllc! 
On va voir! 
Je ne veux ·pa!' récriminer, - et pourlnutll ,. 

auruit m (:chc 1 Ainsi, polll'C{UOÏ les type du co­
mil•· de la gr~\'e out-il~ serm6 qu'il no fullHU pa 
de politiciens don lu gs·t-,·o et - tout d uil 
apr•~s uvoir r.eru {lf'aidc des J::ocinlo à la ul uqu 
-pourquoi nvoi1·loolt~ le c•'Oupion ou ma1~ eu 
préfet, nux député". lllllC ènat urs ct J n 
plus à quelle ~(.'(Juellc opportunnrdc t 

:\l'est tl\'is cJUC c' • t t.l polilici~n 
là, - nt ùe plu~ d(o •u ulo , 
pi~e! 

Enfin, voilô ln ri' e dou 1 lne 1 
S1 ouleul •nll(•l.; 110 o ont m 1not~ 

vent prendre 1 ur r ' 1n h e 
n'ont qu'à o flclt tl t r n do 
0\'('Ul ~ f' Ill!> ft 1 l U 

trouvür un <"hl'v 1 
C'o l uupl , mu 

;, r.ul N 111 t 1 
n r.n fo tt nu 



• 

J)nn~ CCl1ll"clrt~ d lill CS, 1\VCC un llC\1 do l'llnll­

nndcs, on peul d~goLlor une l<yr10l o de hinmscs: 
on puno Jo boulot. on nligno ltnc bricole de lrn-

\' CI'~. on vu '' huo ct 1\ dia. 
Tnnl ct si bien c\uo si J'cxploilour n'ost pas nno 

moulu cnra.bin~e 1 C!>"t oblig6 do s'nvouer qu'il 

ferait mieux d'êh·c moîn~J rossard. 
Y.:vidcmmonl, c'est pou do chose! Mnis quoique 

ta, en nllcndunt quo ln Sociale nous fasse risctlo 
c esL touJOUrs çu do pris : n'aurait-on quo lo 
plabir do foutre un cnmoullot uux capitnlos,­

~t que! plus .rude camouflet que do les viser t\ 
1 endro11 sens1blo, au coffl·e-fort '- que le jeu du 

saboltoge vtn.drait qu'on Jo pratiqua. 

PETIOTES JOIES 

• ( 'n e( la\ 
• 

On lit dans les journaux : 
« Le tsar vient il'envover nu p1·ince Nicolas un 

lot d~ 30.000 fu sils ct 30.000.000 de balles. • 
Jolt cadeau à faire à un enfant! 
Pout qui les fus ils L. 
Qui recevra les balles 'L. 

• • 
. Il est question de faire des afflches électorales 

Illustrées 1 
_Un candidat a même l'intention de faire des­

smer : d'un .c6té1 
un pauvre dia. ble mnit?re comme 

un vendredt samt; de l'autre le meme gras 

comme un « cent kilos ». ' ' 

La. première image serait intitulée : Avant mM 

~lcclton l ... 
La seconde: Aprt\s 1 ... 
D~ns l'idée de ce quêteur de suffrages, l'illus­

tt;abo!l représent~rlllt J'électeur, ma1gre, avant 

d avoll' élu le cao~da.t et, gras ensuite par mi-
racle parlementat.re. ' 

Be!iucoup croiront qu'il s'agat seulement du 

candida.t. ... 
Et ils n'auront pas précisément tort ! 

• 
• • 

ENTENDU A l .A RE UNION ÈLECTORALB DE DEVILLE 

(4t ARnoNo.), LE 16 AVRIL: 

_Une aoi~. - Vous empochez toujours vos 

2-> francs 1 
Dcoitle. - Voici une injure qu'on ne trouve que 

dans la bouche de la plus basse réaction .... » 

Les. votards se pâment de joie.... Salve d'np­
plaudissemenls 1 ... 

Kr DE DEUX, TOUJoun~ \ LA ~rf:ME m::uNtO'> Dn­
\'J Ll.B : 

Quelqu'!-!~ fred~nne ln Carmagnole. 
Mon votsm qut sc prétend collectiviste -On 

n'est pas à BeUeville. citoyen 1... · 

ET DE TROIS, IDEM SANS CRESSON ; 

• 

LB PERE PEINARD 

-
• fos ... , on nttondant qu'ils uionL l'uudnco rl'ôtrc 

plus cxa~ounts. 
Il no tnudrnit pourtant pas R'imagmcrquo c'est 

por put·o gnolono que los oxplolt~s dos bagnes 
Snint sont si sa~es; Que ,non pas 1 Ils Rcntcnl 

h·ès bion l'cxpl01lnl10n qu'1ls endu•·ent- mol!~ lo 

joug ost s a pesant qu'il s ne savent comment s'en 

dépêtrer. 
Et, ce ?ui prouve qu'Ils ~avent de quoi il re­

tourne, c est la bnbtllordc suivante que m'ont 

adressée une floppée de prolos du mot·quisat. 
Faute tle place pour tout insérer, je résume les 

gl'iefs des pauvres gas: 

1° L 'Esclavage est carabiné, lant à Suint­

Ouen, qu'à Ffixécourl, Berteaucourt, Abbe­

ville, etc. 
Pendant le travail un ouvrier ne peut dire un 

mot à son voisin, sans encourir une amende; 
Il ne peut olier boire à ln pompe, manger un 

morceau de pain, en travoillant; tl ne peut m ême 

pas aller aux chiottes sans risquer l'amende 

ou mt-me un coup de pied dans le cul. 
Le garde-chiourme est toujours là, la gueule 

pleine de grossièretés e t d'inJut·es brutales. 
Dans ~es cours, pendant le~ heures d~s repas, 

les bu rn ères sont fermées; s1 le prolo a oublié 

son pain il es t forcé de jeùner! 
~es garde-chio~rme n'admettent aucune expli­

catiOn. A ln 'premJêre parole de l'esclave ils ré­

pondent : « Taisez-vous ou je vous fous à la 

porte 1 » 
Da.ns les cités, tous les jours, un pointeur visite 

les logements des prolos, sous prétexte de veiller 

à la propreté. C'est de l'inquisHion 1 

2~ L es S~t.laaes:- Ils sont de plus en plus 

ma1S!es et Je~ eXJgences pour la perfection du 

travml grandissent à mes ure que baisse la 

paye. 

" 

J out on trhntwt C()mrnl• dcH 'JI.rntéR, il n'y n 

plus m6mo mo) 0 11 cio vavrt• 1 
Ouurnntr ous pur JOUI, r•'c11t ln fml..o tt'lfJJ'''tmr• 

dcts homrrw&. Or, y 11 JIII K ft 6piJQgunr; uux p.rix 

oil ~ont loR ciHHiOH, e'r•~tl lu fnmlufl ''" Jïf'lllltJ­

ncnco 1 Lo c6lihotnir~ rpu vil '""' lrJfi tJfJlflll'tf:S 
n 'a p08 un SOli, Un(~ roiH t'U plmHIOfl puytll•, Qurmt 

ou p<:re de fomilln, Il m1•urt lrmtNnc·nt. .. 
Quo foiro '1 So rc}))(TCI· ... Lf! Jomlemuiu c'nHt lu 

fnim absolue, pUÎ'·CJU'On n 'fi ni CrCIIo, J1J foutrtJ 

nirienl ' 
Aller autre port 1 A vingt licu,.s iJ la ronde tc 11 

us ines similaires npportionnent ttux Snint. 

:Jo Les mœurs. - Su.r co uj~l. inulile d'on 

dire long. Les garde-chiourmes donnent If! plus 

mnuva1s exemple: le magasin oux bOches d~J 

Flixécourt est légendaire. 
Beaucoup de pOres de familles aiment mieux 

pfllir de la misère, plutôt que de laisser leur~ 

gosses dans un pareil milieu. 
Tous ceux qui subissent ces horreurs - se 

taisent, mois n'en pensent pas moins l - ont ln 

rage au cœur. 

·i>" Le chef suprême. - On dit ~ue le grand 

maitre ignore cet état de choses. Cela ne peut 

être l Il s'en foutf et voilà tout. Son seul souc1 

est d'encaisser. 1 ne songe ni au sort de l'ou­

vrier, ni aux mœurs, ni aux vexations s ubies â 

rien, sauf au rendement financier. ' 

IL sort d'être député. 
Qu'a-t,.il fichu~ Prétendu mandataire de se!' 

ouvriers, qu'a-t-il fait pour eux? A-t-il tenté la 

moindre chose pour améliorer le sor t des prolos • 

A-t.-il seulement voté les lois qu'on prétend­

sans le prouver - favorables â l'ouvrier 'l 

:\on 1... Alors quoi~ 
Le pouvoir législatif et politique qui lui est 

donné par ses esclaves se retourne contre eux. 

• 

A vaiJ.t l'élection 

• 

-~ .. . .-.. . 
' . 

- . 
~· 

• 

Une femme vout parler .... 
. Un appl_audisseur de Deville. - .\h! pas de 1 

lemmes 1~1 , ql!oi, alors 'l ... J) 

Quels smguliers socialistes Ill 

Le lvlal(aiteur de semaine. 

Les Esclaves du mm·tJnis de Ca1·abas 

La semaine demière je n'ai pas pu dire ce u'il 

est advenu du vent coulis qui souillait en re~fTe 
dans les bagnes de Saint. • 

ll élas ! Il n'en est rien advenu du Lout · on a 
~romas un nouv~au tarifnux prolos et les oa.uvres 

pfuusg{es ont J·admé nu bagne, - sans. rien de 

De!S affiches furent placardées Jans l'ont-Re­

m\ . engageant les prolos a la résistance· mais 

dans la nu at, les lal'l>ins du marquas les' déchi~ 
rèrcnl. 

L"s l,urpineurs ne savaient d'ailleut·s trop com­

ment s ahgncr: ne gagnant qu'un l'alaire insuf­

JI!l~"t, ml!mC pout· \ '1\'rc au jour le JOur s'a 1·o­

\'lSJOnnanl .à la COOpêt•olivo palronole Ct n•ff.onl 

1~u~un c rMtt chez les cornmerc;nnts, ils se trou­

' DH>nt en cos de greve ~;ons un ccnltme ù'u 
vance. ' -

, • \_ussi, lJunnd le r;rull'lli mutin, les Msumes de 

1 u~o:mc CUtl!nt promts 'f'JC don lu journêcotJ pré­

cntcrml un nou \'cau to11f, I'O u suOI : •tu· cette 
1t •hlr•u c promcs c, toul le monde n rc}lris Jo 
WO\'rllll 

Dnn le plltun ou il c trouvcut les prolo~ du 

IIIOJl!UlS n'ont pn~; (J ku·r;u•gnc•· : •r'u'tls s ubollcnt 
orn de d~e:u 1 
Y tJ 'fliC t.;u fJUÏ pu aR 'J foutre lu chio680 ft leur 
oud1t luge l•l lui roh c un bun r·cnln!l' ses gl'ir-

1 

f AH lï!~li'Jo~ . - H/aNettl'~ t /' • 
la 1 r ' • • fjl)(llS j >(ls / r • 

1 /liU! ... of(' t..'Ott,<; la dOtllll'l'a'it Je lt:jl~t·~·~' t]l' l(l'(' cllcllwt : J( ( Il 

.m~ \ II'J'AJws. - Vïvu notre c•rmdi<lat' ' ,·,,~: l 1 ' 
• 1 "'"' a .rutt• 
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t .J ~ l'J~HJr pgrNAHD 
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,, I.o ram~da : llo ln ,·olont'-'.clo ln ft•rm•'l~. tlll 
1 t 'nRmh' 1 '"'' '"''"' tor :\ louit los mc~:;nn1R 
nu 1 "' ntou-o •tu'ttlllhl~!l unpo"•'tlfl pnr Il'!< 
ohe l's. 

li n'~ n cru'l\ \OH loir, mnis il faut l'olllvi1• 1 
l .n nllcndn nl ctu'on oit nt:st•z co.,.tnmls pmu· 

•' ag~r ln tl•'mls~;ton tios cnpltulos. on Pl'\ll l't\­
d:\llHlt' tiC nusmontntums cio ~tlhiÎI'O t'l l\Ulrt'S 
hmoi os ûl - on eus ùc •·c•fus- il n'y n tpa't\ 
JH'oduiro en l!roporli~n ùn prix puyé: cliiHWt'ctÏ/Ic' 
p tt,l/11• mnrtr<HS tran'ltl l 

Qn<'HfUo la pluptu·t clm; ountc1·s tru\'nillenttlll'\. 
pi~cos1 •1 )' a d~s Jl!'ocNt\s nH\l'ÏOlûs. IJllt' chucun 
connutt, pour n en loutre nu puh·on quo pour son 
ur~~nt ... ou mOmo pus 1 suns que te méh·ugc 
hnnllc snlniro dinanuo. 

Autre chose : les t1lcctions s'uménonl; vn-t-on 
Nro l\SSCI. poires pour Cn\'OYCl' notre s•·nnd singe 
à l'Aqunrmm f I.e hombnt;dcr déput6 ce serait 
acquiescer 1\ lu discipline de f01·, aux vexations, 
aux muuvuis l\lnires. 

L'envoyer aux pelotes, - c'es t protester, c'est 
llll\nifeslcr l'ox~crution que choque exploité doiL 
nvo1r pour son exploiteur. 

Yrutmont, los victimes ne peuvent élire et ac­
clamer lo vampire qui pompe leur song eLollristo 
par sn ra~ucité leur vie toute entière. 

Qu'ils l on,•oienl donc pondre! Qu'ils refusent 
de voter pour sn fiole- pas plus 'lue pour celle 
de n'importe qut. 

Qu'ils sc torchent avec les bulletins de vote 1 
En refusan t de voluiller, ils prouvent au moins 

qu'ils n'acceptent pas de gaieté de cœur les mi­
~\res que nous s ubissons. 

• 

UN cnot·rE n'ouvmEns DES ustNES 
os SAI~TÛUE~, Fux.=:counT, BEn­
TAucounT, AnnEVILLE. 
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AFFICHES DU PÈRE PEINARD 

,\\'CC J~ Jll't,Sf\lll ti\1111ÙI'O, lOS I'OJIIIÏIIS SO l'inco­
ront l'uni clc l'urllcl~t• du P~tl\1: Pu.a~Aaw AU Pu~·mu 
rruo leur murchulhl n dit leu&' llèhv•·c•· en prtrnt•, 
n \'('(' lo cntwlon. , . . • 

Muis il nc surlltquo lie s'en 1 incer 1 roll sot· 
JtllJillfl 

Foutre non 1 li fout lu collca· sous le net. ~o'> 
bons houRros qui onl encore les luc.nrnes forc1cs 
do bout.c do ''nchc el, pour çn, le mteux est do ln 
coliN· s u•· les murs. 

Pna· qunnlilés l'affiche du Pi!nE PEtNARD AU 
PoruLo osl expédiëo uux pt•lx suivnnts: 

Lo cont, !ranco, 1 Cr. 50. 
Aux copains qui pourront s'en payer un 

millier, le mille sera expédié, !ranco, pour 
18 francs. 

Pour <J UC les ofTic.hes puisset:tt être collées 
snn~; timbres elles doavenl ètre Signées par un 
candidnL. Et' comme il y a dans J'arsenal légal 
une sarce de loi inlerdisant.à un tyP.e d;ese por~er 
candidat dons plus d'une ctrco!lscrtptJon, il s ~n 
suit qu'il faut autant de candtdals qlle , de cu:­
conscriptions. D'un bout de la France à 1 autre tl 
y a à peu près 600 bouffe-galette .à n?.mme~­
el foutre, pour bien foire, il faudratt qu •.1 Y E}lt à 
peu pr~s nutanl de can.didats ttbslenllon.n.tstes 
qui se flchent dons les Jambes des ambttieux, 
candidats pour do bon. 

Etre condidnt nécessite quelques formalités à 
remp!ir. Les voici résumées : . . . 

On se fend d'abord d'une babtllarde omst 
conçue: 
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. - 1'mtunpum, 1« pl tJIIh.' • ., t', lu Ltm P llnoufi faut la Ltlûthïc .. l ... 
• -l.l.1l11n 1 / tt vote/, /J(,U{J/1.1 ci'~tllfJO-ltic; , t le CQ ur OtJUS en tlrf, 

la, 

• 

Jo AllfiUÎ1fll/t1 ' / '(J.f( fllj•/t/11 1 1f flll.tl(tJnl ru a~ 
l'lun11l•- r•,/fo•, r1 l nl·l~llllr otl, 

Vu la lm du 11 Jllll/rl l flff{l/ 
/JlJti<H. 1110 l''" l"' l'fllldi,Ja nu t-l tliFir;e 1 1 

/ltl Îte6 tlu 8 ,,,j 181Î!I, tltwl /11 r~tt.flll !IJ,Uh~ rû 
'[',.;fjmrlly·lc~·f'/llmUt 11!1~, rlltf'"' lr,ttl Ill cVJI A 
do ull hm/Il, 

On lu•ssc J> l·chP-r; pull;, (Jil t~'rm vn /1 Ir• nwlrl~, 
uccomput;n6 do deux llJf1H1ius 'lu• d01vcnt p rn· 
r·nphe•· oux uussi Jo d6clnmlirm cio cn rull•lntur 
aflu de cca·Liflo•· quo Tnrtmnpion c L l11eu Tor­
lampion et il n'y u ~luc; qu'il 1 éclorncr le coehcl 
de mossieu le mUJro - cuchol qua s'oM&~nl 
illico. 

Ens uite il no ros te qu'à envoyer ln déclorn· 
tion de cnndidOLUI'e uu préfet du Mp~trle· 
men~ ousqu'on se colle cundi lat,- et dun~ le 
quarante-huit heures on reçoit un récépissé de 
ln D~cl«ratiotl de candidal~tr·o.... On peuL tl{; 
lors se foutre en campagne el coller des artlchO$ 
à tire-larigot 1 • 

A supposer qu'un ~pain de ?ans .veuille sc 
o rter candidat è Somt-Quentm; s'tl perche 
dans le xvru• il ira foire viser sa cUciaration à la 
mairie du xvm• el il l'expédiera ensuite au préfet 
de l'At sne qui lui renverra le r~c6pi.ssé. . 

Si le copain en question ':'eut se porle.r .à Pons 
c'est - toujours après le vtsa de l.n matne- au 
préfet de ln Seme qu'il dotl expédtcr sa déclara­
tion. 

Ca fait, on est candidat 1 
On n'a donc plus qu'à opérer : s i c'est des 

affiches du PitnE PstNAnD AU PoruLo qu'on veut 
tlche sous le blair des prolos, on colle son nom 
au bas des affiches, à un coin laissé en blanc, 
solt avec un timbre humide) soit tout bonnement 
à ln plum~ : .• Vu, Tarten~pwn, candidat pour la. 
circonscrtptcon d~ Tr,(ouclly los Cltaussettcs.'ll 

-o-
ù ans tes peuts patelins, plus que anns les 

grondes villes, il y n dos copains qui, pour !\O 
pos perdre leur boulot, no pourront pas se rts­
quer à se bombarder candidats. 

Les frangins en guestion se trouveront donc 
dans le pétrin ('t, s'tl n 'y avait pas un joint pour 
leur dégotter un candidat, ils seraient obligés de 
coller des timbres sur les nrtlches, - et ça cou­
lerait chérot 1 ... Et, du coup, co serait du pognon 
bougrement mal dépensé . 

Pour tourner ln dtfficulté, le père Peinard fai t 
appel à l'initiolivc des copains : que ceux qui 
s'en foulent - tnnt de Paris que de province -
ceux qui né craignent pas pour leur situodon, 
rossent parvenlt· leur nom et leu•· adresse ~ux 
bureaux du Ptnz PztNAnD, do foçon qu on pu•s::~e 
leur indiquer un potctin où, en s'y bombardant 
candidats ils fncilileronl la propagande oux 
anarchos 'do l'endroit. 

Tuy aux Corpo1.•a.tits 

Ces jours-ci, du 28 au 30 a.nll, Y:\ so dth•idor 
le Congràs annuel du Syndidat des Chcznlns 
de fer. , . . 

11 no va, foutre pas, s y dtscut;.·ullcr (JUC ~l's 
ques tions corporattves, mals ausst d~a gnoler1c 
- indignes de bons hougrc3 qut ont deux 
liards de jugeotlc. 

L.'l plus car:1binêo dei trouducutorics mise A 
l 'ordre du jour est la proposition do la section 
d 'A Ige r ain-.i con<;uc : ~ Exclusion de tou le 
juit~ qu'i peuvent taire partie du yndicat et 
qu':\ l'a,·enir il n'en soit plus admis. • 

8uelle couche ils o nt t\ A Iger! 
'est-y le soleil atricain qui l~'Ul' ('hauffo trop 

la ebaudi •re 't On pourrait le croirP, nom de 
d. 1 

teu • , . 
Si cc:. tru ne ·là. :wtuent le nez creux,. u h u 

d'accoucher de leur propo ition saugrcmu.•, lls 
auraient dit aox prolos juif : c Nou omm & 
tous des exploités. Pour nuu (lrr(lr la \'t ,1 
capitalos ne r~gardcnt p:LE i nvu a,; u: 
n'avons pa lo hl,ut CO UJH). l'aisou p Lrcll 
CK;lrd : uni son ·nou N marehon en f .. u_... 
contre les c.'lpit.'\lo de tout putl, qu Jl 
cr~lin ou youpin , c'c t td ntlqu 
ro~n<• . » 

go ja pinnnt .till 1 - en r \ 
tmJ••taTc~, c - le ch minots t " 
JlrôU\ \ qu 1l nt d • g l 
laquo , 

'1 ndl que, 'n b3\ 
mhc al nt re 
l ur-a ~ ,, t [ 
rieu r bu rt 

1 
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'l'.mtll q1h eN~ ûoullhlll ·1:\ no s'en pn'nclt•ont 

q\\':Ht:-.: p111lo. Julfn, lo~> gtys lll<'CS, tels CJUC lo 
roi cl'-!s ~··inchN!, Holh rlultl ct tout'' la IH\quùllc 

ric.!hn1 ,to- jui vo 11l ch t·N li'!mo - tligéroront 

011 Jltll:'i:. 

tonclt·u so fnin"l ticoutur Jllll' lo JIOJIItlo oL discutol' 

n n•r, lui. 

-o-
Le~ hon bougres :llll':ticnlmauYaisc opinion 

dt'l' clto•ninot~, s'ils SllJlJlll"·ticnt quo toul co qui 
sc discutn iller.'\:\ leur l'ongrc\s ost cl 11 mèmo 

tonneau. 

Cu Ill' prouvP puH un nolt·o fHVI)nr,willo dJrux 1 
Lu \'nrmlnc nou·o o lollonwul do CJ'imcs sm· cc 

cp1i lui sort do coma:loncn que Jo sculo vuo rl'un 

hl\lon do r6glissc dovrnil hol'l'ipilur Jus bon~; )lou­

grm; cl nous l'turc gl'incct· ries ûcnts. 
Jo sois bien CJUC, rlnns ln 11llichOtJJlt~I'ÎC 1Jl1Un­

tit6 rlo type!' s')~ fichent 1m•·co quo le mûhc•· c t 

lion : ils onl prél'6n'· çn :\ Nt·o vidungcur.s ou 

bish·ots. , 
li n'on est rion, hourousomcnt 1 

.Au contraire, les oh cm inots sont p:t,.sablcment 

do salé:>. 

Co n'est pas une excuse 1 Au contr•niro, 110lll 

d'une pioe, c'o&t plulOL une cirçonslanco ug­

gruvantc. 
Sur l.t. grust1o <t uestion do sa vu ir comment 

s'y prondro pour faire r.anor les matadors des 

Com~aguie~, las ga,.. n'y vont pas avec le dos de 

cuillere. 

On peut ne tenir fJUO pour un richo idiot, t\ 

plaindre, - tout en le d6tcslunt. - le r~Lichon 

qui gohe les bout·des crétines. :\fois, il n'y a pns 

â tortiller : celui qui les d6bitc a ses oies) sans ~· 

CJ•oirc, est un rude sc6hkaL 'l'ou~ en pincent pour ln grève géncralc 1 
Et, cc q m plus chouette : '·pas mal ont plein 

lo dos do cet attrape-nigauds, « l'intervention 

des pouvoirs publics» en f:n-our des prolos; ils 

s:wcnt enfin que la gouvernance sc fichera tou­

jours du côté des capitalos. 
' N'ow de dieu, ils y ont mis le temps pottr s'on 
aporccYoir 1 

Et il Y' en a une chiée de ceux-là 1 

Il faut tout dire : le nombre de coux qui fichent 

leur froc aux orties ne fait que croilre et em­

bellir. 
Il en pleut des défroqués ! 

l\lais,ils le sa veut ... , et c'est l'important 1 
A preuve, une proposition de 1:~. section de 

Nï:mos, :~.insi conçue : « Lo Con~rès ne deYra 

pas cn·myer de d~légations au pres des C'omp:~.­

gnies1 ni des ponYotrs publics; ces déma.rcbes 

ay:tnt été infructueuses, il faut le.s abandon­

ner .... » 
·Voilà qui est mariole 1 . 

l~es hougres ont r:ti!:On : il n'y a rien de si 

tf'nlheux et de si efficace que de faire ses :l.f­
fairc:; soi-même. Qu'ils s'y attllont et ils on ver­

ront vite le résultat! 

' 

A! ce propo!', qucjOJtlSpino uux bons bougres 

la petiole aventure arrivée il y a quelques mois Â 
l'un de ces ratichons fin-de-ii~cle : ~ 

Il roonltül â ~lontmartrc, fui re sos dévotions ... 

ou autre chose 1... ù Notre-Dame-de-la-Galette. 

Comme il passait près d'un groupe de bonnes 

boust.:esscs, l'une dit : 
- 'l'oucbons du fer ! 
Le frocard se retourne subito et lui gueule car­

rément: 
-Touche donc de la merde 1 
Epatt::e, ln bonne bougresse s'esclaffa de rire 

ct lui répliqua : 

. - . ~ ( 

« Eh bi.on, mon vieux, tu es moins bêle que je 

ne croyats. Tu es dessalé ... tu iras loin !. .. Jr 

. La copin.~ a prédit juste: le r~tichon en ques­

ltou est ùéJa allé un peu lom, -11 e::;t auiow·û'liui 

Ln dèche ia llordcnnx 

'Bordeaux. - Les sans-turbin, lassés de cre­

vct· toutn faitdedisette, fatigués de tirer la lan­

gue en altendanlla nùse en train des travaux de 

voirie \'Otés par la municipalité se grouillent un 

tantinet. 
Lundi et samedi dernier ilS étaient empilés ù 

plus ùe ifl()() duns ln salle de l'Athénée pour pro­

tester contre les lenteurs cle la pr6l'ectance â 
sanctionner le vote des conseillers cipaux giron­

dins qui si ipule le percement ou le prolongement 

de l'UQS. 
Et les pnu,·res • oisifs :. par force 1 attendent 

aprè~ ces travaux, s'ima;ginant naïvement que 

ça va guérir leur dècbc. 
Ap,rês les jaspinnges de Roux et de Gnsseau, 

conseillers cipaux1 un copain a tt·nilé la question 

au point de vue anarcho : il a décrit les cnuses 

du ch6mage, nnalysé le r6lo des pal t·ons, démon­

tré que le salariat do1l ètre fichu en capiloladc 

afin que les lmvaiUeurs, ayant cessé de produire 

pour les richards feignasscs turbinent enfin pour 

eux-memes ... Et alors - alors seulement 1 - y 

aura plus de san~·lurbin crovant de faim et de 

pansus pétant d'indigestion. Mais~· aurn du bien­

être pour tous' 
Les auditeurs, jeunes ou vieux, tout dépennil­

lés., le visage r·ayagé par .ln ~istoufle, les yeux 

ternes, se sentatent ragatllnrdts par le jaspinaooe 

enflammé du copain. 
0 

Et les pauvres purotins ruminaient que c'étliit 

là un beau rêve ... , rêve qui deviendrait réalité si 

les prolos savaient avoir du cœur au ventre. 

Mais voilà: il y fnut du nerf 1... 
Ur, c:esl ll nous autres, les camaros qui som­

mes déJn dessalés el qui savons de quoi il re­

I.Ounlc ll prêche•· d'exemple: décarcassons-nous 

snns fln ni tr~vc ct lo populo ne sern pas long à 

cn_pincer pour )P,s idées libutaircs. 

S'il nous reluque de travers c'est unique­

mP.nt flllr ignomnco. 
t Jn ui en a to nt dit sur. notre compte ! 

Prou~o·ons lui que la séquelle I•Oiiticardc et pa­

tronale qui nous a déhin6 n'a l>nv6 que men­

son~c~;, 
l.t ça ronllcra, cr~<.lieu l 

ltUJHHI~uc•c• de lü ra•ot•uUI~ 

Troyos. JI o t bougn•mcnt l~tsle de voir il ln 

fin du :ux lt~cll\, de r·otJclJon o c•· cxhiher leur· 

tro~;nc Cff f•uhhc, "YOUiofr don uer Jcur U\'J , pr~ 

défroqu61 , · 

Que d'autres l'imitent et ce sera l.ant tuicux,! 

Mais flchtt·o, jo m'oparçois f[Ue j'ai complétc­

menl déraillé : j'élais purti pour jaspiner d'une 

r~union cmmunchée à Tr<?)'~~ par Pnbbé Gar­

n?er et où,- à mu grande Jubilation - ce mnu­

dtt f•·oca!'Ù n eu la n~cl:lption qu'il' mérite : tm 
chabanat!; monstr·e ! 
~es r.récautions avaien_t bien été prises pout 

qu Il n e~h·~ pas de brebts galeuses: )' avait des 

~etlres d •.nVItaLu:~n personnelles ... Mais va le faire 

loutre l "Cne l>.yl'lelle d'a}1archos cL de socinlos 

ont réussi à ontrer. 
Le rnliclton Garn ier devait· baver s ur l'alfait·c 

Dreyfus. A peine avait-il ouvert le crachoir, di­

sant que Zola a été payé par le syndicat juif 

qt.t'un feu d'artifices a_e cri.;; : « .\.bas la calollo 1 

Vtve ln Commune 1 Vtvc l'Anarchie 1 'l> a !'usé et 

pétarndé aux quatre coins de la sn lle. 
La cl6ricaillo, à cinquante contre un. n voulu 

taper à conps de gourdin. Mais la bande noire 

n 'avait pas alfnit·e u des poules mouillées. 

Arè~ un chnbanais monstre et un tamponnage 

fnrammeux, le ratichon a dit fermer son plomb 

elles bons fieux prirent possession de la tri­
bune. 

Tant q~e le quart-.d'œiln~ait p~ supposer que 

le~ gas d attaque trmquel'atenl, tl avait lnissé 

fau'e: 9unnd il les vit triomphants il inler,·inl 

pour dtssoudre la réunion. 
Ainsi, une cinqunntaine de socinlos et d'anar­

chos ont tenu tète à un millier de culs-bénit. 

Et. fi.ch~re, cela p~ouve que si la polilicaillerio 

ne dtvtsatt pas stuptdcment socialos et anot·chos 

la Sociale aurnit autrement de vent dans le~ 
voiles qu'elle n'en n. · 

Quand donc, serons-nous tous dépélr~s de ln 
Politique? 

Cc jour-là, les abbés Gnrnier eL toute la fri­

pouille dirigeante pourront boucler leurs \'Uli~es 
pour le grand déport. 

1 • ..- JlOl·tc-~ul~ue! 

Menton.- :\otre sacré Tanneur â la mntHfUC 

le tzar de France, Féliskolf, ayant éprou,•é le be: 

sotn ùe balader ~on cuir dans le :\fidi, illico ça 

Il porté malheur â un hon bougre ... et peut-êt:·e iJ. 
plus d'un ! 

A 1\Ienton} ln peswillc o fichu le grappin sur 

un ~on fieu, coup_oble d'être u su~pcct •. 

C est un copom espn~nol qm, l'an dernier 

pour èchappe1· oux inqui ... lleurs de ~tonljuich sé 
tireflutn d:l·~pngnt'; il pnssn en France el corr:mo 

on )" pruhque le répuhlicani mo d'une cochonne 

do ruçon, il rut cxpulsu vi\·.~mcnt. 
Hc,•enu en 1• rn Me, Puig Loren7..o cherchnil t\ 

v vt\'otcr le moins mol I"J110nd lo vo age de 1 61i -

koff ~ t venu lui fiche lo guiF,rztc: la j>onde, ''oulnnt 

f•n~ c •lu z., le lUI o Oc hu le gr ppm dt u . 

(.n foil,lou.' uu 'tcUmo d~: plu que FeU kou 

pourrn m~-:cmro bUt' ~ou lh • o no\P. 

• 

Jonzno. I.e Pfr c P•••"' f' l ( ,.,. 
gurlJ' ruui H lu I,JI,flnlhl<~ulr•J n f. 1 t JlftH n 
llifltrAulllûr rl'trll 1 d J 111 un J lHIIIr,,-fi 1 t f 1 

\Ill l1fl\'I1IIX JllO( 1011(1 fille! J'Ill tl' ïl JI' 

tou,; deux iJ. l'u tiqiJ(·l-cru''•Of'fJ'IJ Jill If 

Jo cnncton : (]Il(• ln c tchu Qt n~ f, tJorm t 

qui lo lui 1 <wlnrnPut. 

l' 

giiCXJI'C n'on n-1,-r•Jio JOUI i n r 1. 1 
Et coin pnrNl 'JIU.:di'H lllrhn -'Jill 111 lf..i r ut 

J
lllS le pnm 'lu'il houfft•nl, onl s 1 1 
lumlcer. 

St Jo IJonnc hougrCf.iSC oMil le nrz Crfl ut, ,. 

cnvcrrnlt pondt·c cc!i bnvr•ux (•t Mut rlopondr 
que !'; .: P-Ife reçoit des journoux. é'( t po rr l 
vcnd,·e cl qu'elfe sc flchl'l du rP-~to. 

Ainsi, outre les deux onimoux . 'Knalé pl J 

haut, un autre purnsito s'o!\L uvi~;(; de haw•r fJIJP 

les réllccs rlu gnian· ne sont lus q uc f! pur dl'! 

gens inférieurs •· 
Espl!ce de trunc ! C'e!\l-y puree (JUO Lu u'en 

fiches pas une dutte qae tu te crob supé.ncu t· 

Tout 9a. c'est des couillonnades, <Jira-l.-on. 

Eh ou• 1 l' t polti"U\nt c'r~l par de~ ragougna es 
pareilles que les jean-fesse empêchent le: ,,,,~e~ 

de se répandre : ne pouvant les coml)attrco de 

fronl, ils dégob1llent en urril!re ... et ça produit 

toujours un cerlrin résullutl 

l cud;•ctll... gron"! 

Fourchambault. - Le jour du vendredi (flle 

les ratichons prétendent saint » plus d'une des 

bigotles qui ont fr6quenté l'usine ratichonnesque 

du pays onl fait c gras •· . 
Mais comme c'csl ~ans le voulotr, ces gottons 

n'ont pas commi~ de péché mortel. 
Quelque mariole, - prenant le b6mticr de ln 

turne pour un simple goguenoL -- ) posa une ... 

pèche aussi superbe qu'odorante. 
I.e fumet de ln pêche se mélangea a celui de 

l'encens el1 un moment, on put croire que le 

Saint-Esprtl dégoulinait à nouveau du ciel. 

Les -i>igoltes, en se signant, en priront a,·ec 

leurJ; grifiès plus enc01·e qu'avec lem· blair. 

Et ce n'est foutre pas peu dire l "' 
Il parait crue les charpenLicrs-à-Félisque ont 

été foutus en carn pagne pour dégotlet· le mnriole' 

qui... Il communia duns lo bénitier. 
Les pandores voudraient-ils faire mentir le 

proverlic qui dit que lu confiture porte ùon­

heur ' 

Flambeaux et bouquins 

- Parattra. un des molins de ceLLe smnuinc, 

le 1J 11 num6t·o de L., fP.uH.LE. 

Parnllt•a, sam edi, le premier numét·o ùu D11otx 
oE \'J\'Iu:, un chouette caneton h 10 centimes le 

numéro. 

Grande Soirée Familiale 
OrganiSé•'! par ln 

SOJ~ID,UUTÎ!l l~T•;n~.\. TIO~.\. I,E 

SCCOUJt!i AUX U~UlNUS POf.ll"IQUI!S 

Le samedi 23 at:ril, à 8 h. 1t2 

Salle dos Mille-Colonnes, 20, rue de la Gn1té 

avec le concours des 

CIIAXSO:'>~lEHS HT UOIIÈ~l!HSS DE MOXTlolAllTII& 

Yincent llistJ~. Yon Lug, Xnvi1 ,. Privns, !>nul Pntl­
lcltc, .Tchao R1ctua, DufTnlo, P. Cicofi'rO\'. 

~Jmcs Louise 1rrancc, du tl•éMro de' ru:uvr~·; 'to­
lctte Dcchnunw, du l'.<lna('n1\IOu\. 

La p(:r.1 L.'lJ•UI'g~ ct ~lar,· Bur.lJot. 
. Pt\l'tic muatcalt.! pa.r les fiohémi n11 de la bult~: ct d r­

fcrcnts autres omnt ure. 

A ont.c hcul'<'s préeist'a: 

Bal de uuU â' ,;r.-ud ort"lar.lfh•t• 

Prix d'cnll'ée : 1 franc par pcr&o n . 

• 
On trou,·c des cat tes nu x ndreJJ ct· .p • rd 
•, ru • de Clt-~·. Hosno\Jl t, ~1. ru , t-D à. 1 

8, rue J>oJssonnt 'l'\. An Ira u 1 r J l 
lliJion, 17, rue J>t·mc s11 • Ho~ \' ru 
T~lle 17, rue BuN~]. \Hl'), ' ~ l.cn:10 

fîA1 a\'Cnuc U:1um nal. Boml si n ru d • 
Am I'\1U1 •re. A Il • Mtl C \. 
r U); des JOUr u 1 d • 

CIIA~SO:\S 11.1.1 ll '~t-:: 

DBU RONDS .,.,.,.,_ 

-
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Communications 
t•n•·l"" 

J t S t ùfl\ln pOli\ Ont diKJ'OIIt'l' do quclquO& hetii'I'R 
pour c lll'a' ol s t\fllchcs du 1'1 nr Pl'lr\.\IW .\U Put•ut.o 
" nt 1 1'1 d 'nnh llt'r 1\ J 1 turne, 1 •, ruo L:\\'iCU\'illl'. 
Plu~' al \ en uro, nurux ç~' v.mdro. 

-Group des Etudumts Hévolutionnnircs Int~rnn­
honnlu;tN!. Uéunion Jo mercredi, :·, S h. 1/2 du soir, 
&•, ru do ln Montngnù-SttJ-Ocno•\'uh·o. 

- Gron po Communiste du Xl\'&. Réunion tous los 
dlmlmChcs, {, 3 h., 51, rue do l'Ouest. 

- C'onnM nhsfo1ntionni~tn llNI lib~>rtnircs du X.ll0 • 

1\•rmnncn~ toll!; lt•11 soia•s che• l.nf'ond, 211'., nv()nuo 
Daum nil.t t ton>< l1•q lundi l', jt>udaR, samedis i1 8 h. 1/2, 
Ob( n lnpii'!I'I'C, Il~''. l'llO do Chnronton. 

l\otn. - Prièr,, nu x copnins qui publipront dos affichas 
d\•n c.:nvoyllr Ù· ·ux l'XCmplnit't!li à Lafond. 

- Bihliotlaèquo Sociologique dos Libertaires du Xll0 • 

Lc'l C(\Jl\0 radeR sc ruunissomt tous los dimanches à 2 b., 
snllo Dolopii!ri'C, 163, l'Il<' du Charenton. 

- l.C'S l.i\)orlmros du X. Vn, réunion tous les diman­
clws soir chct. Bô1-n, 110, uoul. de Grcnclle. 

-Comite Proudhonien du Contrat social 37, rue Cli­
snnncourt, cnfo.i Poit·icr, réunion pril"'ée tous les mardis 
n ~ h. 1f2 du soir. 

- L'InÉ& Nou"'F.Lt.r:, organi~atrico Eugénie Collot, 
donnera le lund1 ~.i n,·ril. à 8 h. 1,2, à l'flvt~l des Socié­
tés :::>nmntc~. ru~> S•'rpcntc, une conférence de Lt:oPOLD 
!;Aooun sur la lcbcrt~ de l'amour· et de la maternité. 

Entrée : 0 fr.:)(). · 
- Le Cornil~ d'initiati"e pour élever un monument à 

la mémoire ùn JIOèto Eu;;ènc Pottier, a d~cidé, alin do 
retrouw1r ln somme votee par le Cont>eil municipal et 
biffee d'un trnit de plume por le mimstrc de l'intérieur, 
d'orgnnise1· pour le dimanche !H a"ril à '2 .h., snllo ~u 
Grnr11l Orient tlc France, ltl, rue Cndet, un concPrt llt­
térairù, nrtistique, musical, :wcc 1.~:~ concours Sfi!SU !'é des 
poèt~'s çh:msonnic.'rs montmartl'OJS ct des prmc1pnux 
th6:ltr•·s ct concerts de Paris. 

On peut sc pa·ocurcr dl's cartes nu pri.x dç 3, 2 et 1 fr. 
aux adresse!: suiH\ntos : 

l\l:,tison tlu Pt·uplc, impasse Pers; 
'fhit•ifocq, irésoricr, 17, rue :\l:>lièrl'. 
Concierge tlu Grand Orient. 1G, ruo Cadet; 
A l'~}"l'iaoès, _;. ru·· 'fhéollhile Gautier; 
E. ~tuscux, 18, rue My•· m. 

nanlle.ae 

SAr:-.T·Dr.:-ns. - c L~s Egaux •, group!l libertaire 
d'(:tudes socinlcs; réumon tous l~s sameaas ch~:t Pa-
vainc. rue SIUT!son, 28. . . , . 

Groupe do propagnndt• abstenhonmstc. 'I.o'!slr·s so1rs, 
permanence chez lo com~tgnon Grand1d1cr, 1, rue 
Pic.rré Béguin. -_ c Jcuncsso Egnlitniro •· Réunion tous les mardis 
soirs, à 8 b., ·ali(' O:i,·ier, :J, ruo du Port. 

Aunr.rn"lt.r.nms. - Tous les &nmedis~ à 8 h. 1/2, réu­
nion a ln B1bliotbèquo sociulo, 11, rue acs Ecoles. 

Le samedi Zl, r~umon très urgente à propos de la 
foiro élrctornl•'· 

Le copnm Laryglois, 11! rue. Ferra_gus, tient le_s bou­
quins de la bibliothèque u ~n drRpos•tJOn des copams. 

Diman.chc, ,·ers ~ b., :>J le temps le permet, bnladn. 
nu:.. forllfs. 

SunE"!>iF.S-l>u·n:.,ux. - r\e voulant pas laisser passer 
ln fOII'O ôlcct{)rnlc snns m!.'ttr·•· it peupk en ~rde con­
tr•o les clmrlatan~<~ cl~ ln politique, appel est ~nit à touet 
les cnmnrndcR. lhiunion le sam•'di :la avril, à 8 b. du 
soir chez Valentin, 10, houl. Richard-\Valac~ Puteaux. 

1 ~ cnndidnt nhstcntionnislc développera ~as idées ct 
on ~llSl•ra dl s moycng tJ:ngit:lfion,r~unions, manifeste, 
affiches. 

t•R·o,·luce 

LtJ.Joo.:s. - La Jcun(•sse Libt!rtairo se rounn tous les 
~oamoù18 :\ 8 h. 1:! elu so1r, 131, faubourg de Paris. 

P. S. - Lt•s camarades qui déhcnnent des li,·.res 
sont priés do lell rapporte1· uu plus tôt 

- Les jounanux hbcrtaircs sont en vente ch~ ~o­
reau1 pl ce Dcnis-J.>ussoubs; Papy, rond-point Gari­
lnldt. kiosque de ln Po$to ct kiosque place Jourdan. 

A .un:-:::;, -Les c. m::u-nd s sont in,·itt!s à se réunù· le 
li!lm dt u 8 h. 1 2 du soit• ot 11! dimanche, à 5 h. du 
soir, uu 0 nt ,de P1 1uct, faubourg du Cours. 

CETTI •. - L• 11 oopain~ sc r~umssent chaque jeud1 et 
10.m di uu café 1 01rd, 2, route Nntion:ue. 

Tnvn: . - Montp rrln, im!XJSS nresquin vend ct 
port a dom' il Ir. " Jl re P unrd ., le " Lib rtaire ,, 
ct 1 " 'J' lllf' Nouv~;nux 11

, ::un11i quo lea brochure.s 
Ja rtUir • 

J. s HIJ •rtalres .rdums s {rouv.,nt tou~ lè~ 
Il n J 8 JJur du !.lua~a ''-ul. Courbet. 

11 tl 1 1 Hlblloil "111 oont à la di6J)()9ation 

•• c• p, n d ", J' "Almt~nnuu du P"•ro Pe1 
o 1r.na x, bro h111 •a, J'l lu • ou cbnn t­

,.~,.1. l& di8JIO Jt on d 11 COJ l ns, tous lcn 
J. f' J 1 r du Mu é , houl. 

1 1 

&ti ou 

-
'"'lhiMS.- r," omnuradn I•'om••lrinlor,IIO, ruo ri~ Mn t1. 
prth •ont lo•a p•'I'ROIIIh'8 qu1 rldllll'ttr airnt pro•nrlrl• llfJOnn Ill 
Mnc~:~ dN• .lcrlts hhorhar n, qu'elles peuvent a'Adr••llll r 
l'lu•Y. Ina. 11 hcnll\ 1('111' diapo•• lion journnux. hroohurOI:I 
li\'r,•s, l'tu. 

- t<Oun1011 des copains, snannn1 iL N h. 1/:.?. run elu 
.\lont rl',\r,'no, '.o. huv11Ul tlu J,n,•oil'. 
·- ' unx qua di.\sart.:nt tltuollor ln C}Ur•sllon t~o.:mlo ol 

hi\tor l'nv~n· ml'nt rl'un•1 sooitHu mciHcuro sont {'riüs do 
ao r~umr tm en fu St-~11\lll'icc, 1r.;t, ruo dn Ul\l'bfl r,,, tous 
les l!fllllc.'rlis. . 

l\L\It!II!II.J.l:. - LB journaux, brochures ot cbnn 11one 
lib~·rtnirea 110nt criéo-. pur le camru·ado Corndi. 

- [~'1 Joun('ll8•' A nnrcbiltll' don nora une cnusrrio tous 
los jl'l1dls1 à 9 b. du soir, b~r des Vignobles, 14, pns­
sng•' dt•s t•'olies-Bflrgôres. 

l,r:: MANS. - L"'i lr!clcurs du " Père Peinard", do& 
"'l'omps Nouvcnux "ot du "Libertaire" se réunissront 
tou11 lo11 ll~tmedis à 8 b. 1/2 du soar, snllo Sillot·cz, ave­
nue do St-Gillcs. 

OuNKRitQUP.. - r.e "Pùre P!.'inard " ost en vente che:~: 
le dépositairci Alfr·ed, ~>O. ruo du Sud ot dans les ldos­
qtws du ln vil c. 

Roun \IX. - T.es copains au c Cravacheltr J viennent. 
de rtl6ditor ln Pt•atc raligicw:e de llost. Le~ cam:'lro.dl's 
d~sirant cotte intér<'ssnnte brochure n'out qu'O. s'adres­
ser nu c Cr<wachour •, 78, •·uc de Mouvcaux, qui leur en 
fern l'expédition. - 3 fr. lo cent, frais d'expédition en · 
pins. 
S.\LO~. - Rt-union tlcs libertaires Salonais, jeudi, sa­

medi •'t dimanche nu Bna· Am~ricain, cours Carnot. 
AnLr:s. - Rêunion pour ln formation d'un groupo! 

d16tudcs ct ln c1·é;.t10n d'une bibliolhëquc, ld aimancb,, 
sou·, à ~ h. 1/2. tnfé RN·r,,s, boul. Victor Hugo. 

S r-Enr::-o:m. - Les camarades sont lm·ités à se trou­
v~r cJimnnt.:Lc dl' la il ti h. nu cafo dl' la P1·omenndc, sous 
!cs tonnes, cours l•'auricl; •'D câs de mauYais temps au 
Bon coin Stéphanois, à 8 b. 

• 
lJJ.JON. - L('s ,·amarndrlS dijonnais ct les citoy<·ns par­

tisans de ln pt-opag:mde ahstentionuiste sont 'priés de so 
meth•o en rl'l~t1ons M'N· le camarndc Gustave .Mnnièt•es. 

Lu.r.t:. - Lr '' PPI'C Poinnrrl '' est en .-ente chez 
Poi!lsonmer, 2/c, rue dl's Roblets. 

s.uNT-C'liAlfONO. - Les camal'ades invitent les jeunes 
gons soucieux de leut· liberté à se rendre toüs las sa­
mcdi!J de 7 }l. 1/2 il. dix ht.·m·es du soir ct le dimanche à 
9 lt, dlL mu.tm, o.u Pont-St-Pierrc, 2, che:~: Doutre, bistçot. 

'f ARA RF:. - Lo " Pè•·o Poinard " ct toutes les publi· 
entions libertaires sont en vente chez Gaynon, sur la 
Pèche rie. 

- Les copains se roumsscnt tous lesdimnncl.tes dans 
la soirée, chc:t Charles, cafetier. rue BolCort. 

TOULON. - Les camamdes trouveront tout.es les pu­
Ohcat1ons Wl:\l'chistcs rue Vincent Cordouan, 2, nu mar­
chand de journau:t. 

En vent~> aussi, ln brochure : lee " Variations guos­
distes ". 
~GAP. - Lo " Porll Peinard " et toutes les publica­
tions libnrt:tircs sont on ,·cnte chez Lindsay, !Oosqnc en 
face la CD.Sorne vieille. 

At.llf:R1"VILI.P.. - Le Père Peinard est on ,·onto nu 
kiosqua do la rue de la. République. Le copain Gonthier, 
forgel'on, le porto il domicile ot al invite les camarades 
qui ..-oudmient aider:\ créer unt" Bibliothèque Sociale à 
sc r·endrc le dimancllo soil', cafts Boutin, place de la Li­
berté. 

Ext~•·icn&• .-._.....,_....._ 

L1imr.. - Les libertaires sc réunissent tous les 
oimnnchus, à ü h. du soir, chez P. Schlebach~ 85, q uni 
d'OJ·ùan. · 

:.h::o~ah'B. - L1:s lihcrtaires de Gonève Vlcnncn; de 
formc1' un ga•oup~ d'études l>Ocialcs. Tons lM copi\ lns 
EOtti'I'Ont sc réunir à l'avenir, nu café Rocb, ruo du 
Parc, Eaux-Viv<'s, Gcnèvc. 

C11 Allt.~:Rot. - Tou::~ les libcrtatres se réunissant le 
samedi, ù. 8 h. l/2, nu cnf6 du Temple do la Science. 

Yr.n.vu:ns. - ~i:A, G!l, ruo du Coronmeusc, vend 
tous les journaux ct puWications libertaires.} 

jPettte Poste 

P. Lille. - L. For1\t. - B. Scrlnn. - B. Bour·•cs. -
R. Ronnuo. - L. Ori~'\Dl! . - G. Alberh·ille. - G. Car­
rrnux. - n. L ~lnns. - T. Ltègc. -P. Grenoble (par 
C.)- N. .\lais. - 11. Rouhaix. - S. Tonn('m:, -A. 
N1orl. - C'. Bét.ii'r~.- 0. Tarar-e. - Co p. LYon.- B. 
Agl'n. - II. et S. Hanc. - F. Jon7.ac . ..:. P. Snint­
~ti~>nnc. - G. Chalo~l. - M. T;oy s. - J. Li!'"ogcs. -
N. Toulouse. - J. Chnlon s. :saone. - C. Rrtms. -B. 
Ln S~qmi!re. - P. A. Angers. - Reçu réglcmcnts, 
mcrc1. 

- .-\ rt prè.qidl'1't d'un grtJtq.c d intallectut'ùr-cl~r­
,.h"' Ill'. , ~farttt'ill~ : :En~·oi ' ti'nl or.l ta pbotOe'l'aphtc, on 
t't\\1 ora en au i to. 

- FonttJrn• , t Plon'lll"i roouluuto'nl lt1 bonjour nux 
•:OJ in rl Rt-Qu ·ntm. 

r •• c:nlllnmd Il (J\11 publi .... nt d s plncat•ds, atll 1. 8 
ou 111nntft t 8 nnlt•\''Otnrds aont • ri~s d'ocn m,l\cr .t u>: 
• x mp 1111'1 nux bur nu~ du P m: l'J JNA.Jm: 1 '• ru 
J ,.. uviU • Il n s rn fntt men on. 

P•JUI\ llR,.\1 R •• TIR ·Pt o ou PJ'mR PfllNAHD: 
l n •1 Jn d• • &nt.(lu 1 n 1 fr. ; un d• o t• 1 l 

ool Ill 1 tr.; " IHjiJr Il• 1! r f j J 'JI, J.. r lS 
IJ,ï '; J(, ('ll•llunnrr f fr. 

• 

8ntrll·ll• uio (ppr ( •r.J, w ltn 11 h Il ~ Il, 
A mlt·rJII, 1 '" IIHtc, .1,70, 1 1 I. 
Anwrs 1.10. 
Pnr111. N. V. H :.0. 111. llr 1tlrorti o., '• 
Jloutoilw, ''· •• o. 
!=!:un t-Nnznaro, ••,5(t, 

-· : .... ::- = 
SOLIDARITÉ INTERl'TA'riONALE 

1 

•• 

Un KI'0\1)11' rl'ouvricrM ''11 piano<~ dë Mrm1r ull, q fr. L 
un groupe d11 mnllnitcul'tl, •• fr, (rr mas p.•r Guirtavo).­
Colh•ctc l'aite ··~ h~ fiOiréc Ù(l l'écolo hn J"f!llrr. :.! rr. - .. 
Bord on a vc, O.:i(). - Total, :!0.:".0. 

Recu par lo '' Pi·ro Peinard " : 
lin copain dn Rl-(lUI'ntm 1 rr., c. ltl ignao (1 .)0, 

En vente aux bm·e.1ux do Père Peinard 
Les AL~ANACRS DU Pknr PRINAtlD pour 18!)7 et 1898, 

l'cxcmplntre, 0.25; fr:lnco, 0.35. 
L'ALMANACn nu PRne P&tNAI\O pour 189i (saisi). 
L'ALMA::i.\CII nu Pt~RB PstN,\RD '{)Our 18n..o, mro; O.G(), 

franco O. r.o. 
. Brochures à 0 fr . 10; franco 0 fr . 15 l'exemp. 
VARL\TlONS GursorsTBSi opinions ancienn··~ de Jula. 

Guesde, Gnbri~l DcV1 le, ~tc., recueillies et nnnotâes 
par Emile Pouget. 

L'Ax.utcmE, par Elisa" Reclus. 
UN Sti;cLR o'.vr.rsrrrs, pnr P. Kropotkine. 
Aux JcuNRS o&xs, par P. Kropotkine . 
L' AontCUL1'URR, pnr P. Kropotkine. 
EoucATION, Au rontT& PATBRN&Lt.E, ~r An!l1·é Girard. 
L&s RtvoLUTtONNAIRP.S .\U CoNonts nR LoNnttF.S. 
PA1'rtll: PT l!~ r&tt~ATIOS.\LIINF., pn.r nnmon. 
LA Gn.\NJJR RKYOt.U1'lON, par Kropotkine. 
LA Lot ~:T L'AuTontTA, par Kropotkine. 
ENTnr. PA YS \Ns, par :\Inlntcsta. 
L'ANAnonm D.\Ns L'EVOLUTION socr.u .. lsTK pnr Kro-

potldno. · 
Lr. MAclltNis~m, pnr Jean Gmvo. 
LA PAXACth:-Rt:vot.UTtON, }lllt' Jû3.1l Grave. 
btMORALrd ou MAniAOH, pllJ' Rrné Chaurhi. 

Brochures à 0 fr. 1.5; franco 0 fr . 20 l'co:cmp. 
No·rn•. cnRn. F.T v{(NAn..:: 1'1\~l.tof:Nl', publiéll par le 

" Libcrtniro ''. 
LES Crum:s DR Dnw, par Sôhastlon Faure. 
POURQUOI NOUS SOll~P.S IXTftn.NATION.\LJS1'ES, publica­

tion du " Groupe des Etudiants soci:l.lisfos, ré•olu­
tionnairos inW.rnationnlilitt:s ". 

L'hNDIVlDU F.T LB Co)lMUNts~r., publication de~ E.S.R.I. 
RRPORlŒS CT RtvoLUTtON, publication dca E.S.R.I. 
~~s~nr. HT ~Ion I'At.ITB, publication dfs E.S.R.I. 

Broc lw res à 0 (r- 2S; f.ran.co 0 fr. 30 l' cxun~p. 
Le Doa\Cr. n '*" ScrsNOB, par E. Jam·ton, 
L'01tPilF. l'AR L'~\..·unmm:, par D. Snurin. 
LF.s T•:!l.ll•s NOUVBAtJX, ptn• KropotkinP, 
p,\OES O'IIIS'l'OJRH SOClALlSni, par \V. 'Jl.cherkeRoft. 

Dit:tlf'S 

LA Socuh·f: AU t.F.Nm~~tAii'f m; LA. Rt<voLUTION, par Je.?.n 
Ornvc, 0 fr. 60; franco, 0 f1'. 70. 

Duw 81' r/ll!·rA1'1 par Bllicounine (avec portroit), 1 fr. 
Ermmtons, p:'lt' Zo d'Axa, le vol., 1 fr.; franco, 1 fr. 30. 
CoMliF!t\1' L'E·J•A·r r~NSP.tGNF. LA MOI\.U.B, publication doa 

B.S.R.I., Jo vol. 1 fr. 50; frnnco, 1 fr. 7~-
BtnLtOOt:tArms DK L'ANAROIUR, (l.'lr NeUn.u, fort volume 

documcntnire, in-So, 5 francs. 

Erj. col ume à 2 fr•. 50; (ra7lco, 2 fr. 80 
LA C.oxQu~n: uu PAIN, par P. Kropotkine. 
LA Socr~.~~ l'UTUIU~, par Jean Grove. 
1 •. , Gn.umc l'Allll.r.r., par Jcnn Grave. 
L'lNntvmu J:T LA Soclirl'l:, p!lr Jc>an Grûv". 
L.\ Puu.osor•IIJE DR r.'ANAttCIIIP., par Ch. "Mnlato. 
De t •• \ C:ow"'uNE A l.'AxAncmH, p3r Ch. Malato. 
L&S Jon!usr:Th ne J.'&."Cll., par C'h. Mnlato. 
DR ~bzAs A JtttUSAJ.Eid, p:t.r Zo d'A:<n. 
Bmtm, par Dnrioo. 
L \ P.:;YCUOLOOIC OP. L'ANAlt IIISTI:I- octALlST , pr 

Hnmon. 
L'& SOCIALlS fP. CT Ll! Coxon.t IJK LONbl\ , rar &mo:l.. 
CEuvau:s do llakoumn • 
LF. octALt JJ- eN llANO! tt, ·.,ar Dom N U\'i nh '· 
SouPr.s, pnr I.uci~n D tn\'1.!8. 

L'F.VOl.UTIOl'l, 1 .. \ ni VOl.UTION J:T L 1lfJâ.\L AlH Il ca, 
par Eli éc H elus. 

Lo PÈRE PEINARD e t exp di n pro-
vinco le joudi, los d6po ltail'IC doh· nt lo re­
cevoir lo vondrodi, on d n lo re l lol­
suèes lo snmedi runtin nu plus t rd 

• 
La PÈRE PEIN RD doit f'tO 
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